Mathématiques – Calcul — CM1 — Période 3
La division euclidienne : comprendre, poser, contrôler
FICHE SÉQUENCE
	Référence programme
	Programme de mathématiques cycle 3, CM1 : mettre en œuvre un algorithme de division euclidienne par un nombre à un chiffre ; comprendre le sens de la division ; contrôler le résultat.

	Objectifs d'apprentissage
	1. Comprendre les deux sens de la division : le partage et le groupement.
1. Poser et calculer une division par un nombre à un chiffre.
1. Comprendre et vérifier le reste.
1. Contrôler son résultat par la multiplication.

	Compétences travaillées
	1. Calculer avec exactitude
1. Comprendre un algorithme
1. Modéliser
1. Contrôler la vraisemblance

	Prérequis
	1. P1 : multiplication posée, retenue, estimation ; P2 : multiples et diviseurs
1. Calcul mental : diviser dans les tables

	Matériel / supports
	1. Jetons, cubes, boîtes ; papier quadrillé ; gabarits
1. Annexes 1-3 ; projections 1-3

	Évaluation
	1. Évaluation S6 (annexe 3, 2 versions) : poser et calculer, vérifier, interpréter le reste, résoudre un problème.
1. Suivi individuel de l'erreur type.

	Différenciation (principes)
	1. Quantitative : taille du dividende ; nombre de divisions.
1. Qualitative : manipulation prolongée en ★ ; en ★★★, divisions à quotient comportant un zéro et problèmes d'interprétation du reste.
1. Le matériel de manipulation reste disponible pour TOUS.


Déroulé de la séquence
	Séance
	Titre
	Objectif de séance
	Durée

	1
	Les deux sens de la division
	Comprendre le partage et le groupement.
	60 min

	2
	La technique posée : comprendre chaque étape
	Poser une division par un chiffre en comprenant ce qu'on fait.
	60 min

	3
	Les pièges de la division
	Identifier et éviter les erreurs classiques.
	60 min

	4
	Vérifier une division
	Contrôler systématiquement son résultat.
	45 min

	5
	Les problèmes de division et l'interprétation du reste
	Résoudre des problèmes et interpréter le reste selon la situation.
	60 min

	6
	Évaluation
	Évaluer les acquis de la séquence.
	45 min




SÉANCE 1 / 6 — Les deux sens de la division
	Objectif
	Comprendre le partage et le groupement.

	Durée / organisation
	60 min — manipulation

	Matériel
	1. Jetons, boîtes ; annexe 1
1. Projection 1


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Deux problèmes qui se ressemblent
binômes avec matériel
	25'
	1. PROBLÈME A : « J'ai 24 billes. Je les partage entre 4 enfants. Combien chacun en reçoit-il ? »
1. PROBLÈME B : « J'ai 24 billes. Je fais des paquets de 4. Combien de paquets ? »
1. Les deux se résolvent par 24 ÷ 4 = 6. Mais ce ne sont PAS les mêmes situations.
1. Manipulation obligatoire des deux : dans le premier cas, je distribue une par une ; dans le second, je regroupe par quatre.
1. Projection 1 : les deux sens de la division.
1. Le vocabulaire est posé : le PARTAGE (je connais le nombre de parts, je cherche la valeur d'une part) et le GROUPEMENT (je connais la valeur d'un paquet, je cherche le nombre de paquets).
1. Point important : le calcul est le même, mais le sens diffère. Savoir reconnaître les deux aide beaucoup pour les problèmes.

	Le reste
collectif avec matériel
	20'
	1. Nouveau problème : « J'ai 26 billes à partager entre 4 enfants. »
1. Manipulation : chacun reçoit 6 billes, et il en RESTE 2.
1. Le vocabulaire est complet : DIVIDENDE (26), DIVISEUR (4), QUOTIENT (6), RESTE (2).
1. LA RÈGLE ABSOLUE : le reste doit TOUJOURS être plus petit que le diviseur.
1. Pourquoi ? Parce que s'il restait 4 billes ou plus, je pourrais encore en donner une à chacun.
1. Cette règle est le meilleur outil de vérification de toute la division.

	Trace
individuel
	15'
	1. Leçon Ca8 : les deux sens et le vocabulaire.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Petits nombres ; manipulation permanente

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Nombres plus grands ; inventer un problème de chaque type


Trace écrite / bilan : Leçon Ca8 : le sens de la division.


SÉANCE 2 / 6 — La technique posée : comprendre chaque étape
	Objectif
	Poser une division par un chiffre en comprenant ce qu'on fait.

	Durée / organisation
	60 min — collectif puis individuel

	Matériel
	1. Matériel de numération ; annexe 1 ex. 4-7
1. Projection 2


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	D'abord avec le matériel
collectif
	25'
	1. « 736 ÷ 3 » est d'abord réalisé avec du matériel de numération : 7 plaques de cent, 3 barres de dix, 6 unités.
1. Je partage les CENTAINES en 3 : chacun en reçoit 2, il en reste 1.
1. Cette centaine restante, je l'ÉCHANGE contre 10 dizaines. J'ai maintenant 13 dizaines.
1. Je partage les DIZAINES en 3 : chacun en reçoit 4, il en reste 1.
1. Cette dizaine restante, je l'échange contre 10 unités. J'ai maintenant 16 unités.
1. Je partage les UNITÉS en 3 : chacun en reçoit 5, il en reste 1.
1. Résultat : 245, reste 1.
1. Projection 2 : la division pas à pas.
1. LA TECHNIQUE POSÉE FAIT EXACTEMENT CELA. Elle note simplement ce qu'on vient de faire avec le matériel.
1. Point de vocabulaire : « abaisser le chiffre suivant », c'est ÉCHANGER ce qui reste contre l'unité inférieure.

	Poser
collectif puis individuel
	23'
	1. La technique posée est montrée en parallèle du matériel, étape par étape.
1. Annexe 1 : divisions par un chiffre, avec estimation préalable.

	Bilan
collectif
	12'
	1. Chaque étape est reformulée par un élève.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Dividende à 2 ou 3 chiffres ; matériel disponible ; gabarit

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Dividende à 4 chiffres ; diviseur jusqu'à 9


Trace écrite / bilan : Leçon Ca9 : poser une division.


SÉANCE 3 / 6 — Les pièges de la division
	Objectif
	Identifier et éviter les erreurs classiques.

	Durée / organisation
	60 min — collectif puis individuel

	Matériel
	1. Annexe 2
1. Projection 3


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Trois pièges
collectif
	25'
	1. Projection 3 : les pièges de la division.
1. PIÈGE 1 — LE ZÉRO AU QUOTIENT. 612 ÷ 3 : après avoir partagé les 6 centaines (2 chacun), j'abaisse le 1. Or 1 dizaine ne se partage pas en 3 : chacun en reçoit ZÉRO. Je dois écrire ce zéro au quotient.
1. L'erreur classique : oublier ce zéro et écrire 24 au lieu de 204.
1. La règle qui l'évite : à chaque chiffre abaissé, j'écris UN chiffre au quotient. Toujours. Même si c'est un zéro.
1. PIÈGE 2 — LE RESTE TROP GRAND. Si mon reste est supérieur ou égal au diviseur, c'est que je n'ai pas fini de partager. Je peux encore en donner à chacun.
1. PIÈGE 3 — LA TABLE MAL SUE. La division exige de connaître ses tables à l'envers. Si je cherche « combien de fois 7 dans 45 », je dois savoir que 7 × 6 = 42.

	Chasse aux erreurs
binômes
	23'
	1. Des divisions comportant ces erreurs sont proposées : les repérer, les nommer, les corriger.
1. Trouver l'erreur d'un autre est plus facile que trouver la sienne.

	Mon erreur type
individuel
	12'
	1. Chacun identifie son erreur la plus fréquente et la note sur sa fiche personnelle (poursuivie depuis la période 1).


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Erreurs signalées par ligne

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Erreurs à trouver seul ; expliquer par écrit


Trace écrite / bilan : Fiche : mes pièges de la division.


SÉANCE 4 / 6 — Vérifier une division
	Objectif
	Contrôler systématiquement son résultat.

	Durée / organisation
	45 min — individuel

	Matériel
	1. Annexe 2 ex. 5-8


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	La preuve par la multiplication
collectif
	18'
	1. La relation fondamentale est établie : DIVIDENDE = (DIVISEUR × QUOTIENT) + RESTE
1. 736 ÷ 3 = 245 reste 1 ? Vérification : (3 × 245) + 1 = 735 + 1 = 736 ✓
1. Cette vérification est INFAILLIBLE. Si elle ne tombe pas juste, il y a une erreur.
1. La seconde vérification est rappelée : le reste est-il plus petit que le diviseur ?
1. Et la troisième, installée depuis la période 1 : l'estimation. 736 ÷ 3 : environ 700 ÷ 3, un peu plus de 200. Un quotient de 24 ou de 2450 serait aberrant.

	Entraînement
individuel
	20'
	1. Annexe 2 : divisions avec les trois vérifications exigées, écrites.

	Bilan
collectif
	7'
	1. Affiche des trois contrôles.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Une vérification (le reste) ; nombres simples

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Les trois vérifications écrites ; divisions à trous


Trace écrite / bilan : Leçon Ca10 : vérifier une division.


SÉANCE 5 / 6 — Les problèmes de division et l'interprétation du reste
	Objectif
	Résoudre des problèmes et interpréter le reste selon la situation.

	Durée / organisation
	60 min — binômes

	Matériel
	1. Annexe 3


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Que faire du reste ?
collectif
	22'
	1. Trois problèmes ayant le MÊME calcul (53 ÷ 4 = 13 reste 1) mais des réponses DIFFÉRENTES :
1. « 53 élèves partent en car. Un car contient 4 élèves par rangée. Combien de rangées complètes ? » → 13 rangées complètes. Le reste est IGNORÉ.
1. « 53 élèves partent en bus de 4 places. Combien de bus faut-il ? » → 14 bus ! Il faut un bus de plus pour le dernier élève. Le quotient est ARRONDI AU-DESSUS.
1. « 53 bonbons partagés entre 4 enfants. Combien chacun, et combien reste-t-il ? » → 13 chacun, il reste 1. Le reste est DONNÉ dans la réponse.
1. Découverte majeure : le calcul est le même, mais la réponse dépend de la SITUATION.
1. C'est l'un des rares moments où les mathématiques obligent à revenir au sens concret.

	Résolution
binômes
	26'
	1. Annexe 3 : six problèmes de division, avec schéma en barres et interprétation du reste explicitée.

	Mise en commun
collectif
	12'
	1. Les interprétations sont comparées et justifiées.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Trois problèmes ; reste à donner dans la réponse

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Six problèmes ; les trois interprétations ; problèmes à deux étapes


Trace écrite / bilan : Leçon Ca11 : interpréter le reste.


SÉANCE 6 / 6 — Évaluation
	Objectif
	Évaluer les acquis de la séquence.

	Durée / organisation
	45 min — individuel

	Matériel
	1. Annexe 3 (2 versions)


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Évaluation
individuel
	38'
	1. Poser et calculer, vérifier, interpréter le reste, résoudre.

	Bilan
individuel
	7'
	1. Actualisation de la fiche personnelle.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Version ★ : dividendes à 2-3 chiffres, diviseurs 2-5, matériel autorisé

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Version ★★ + zéro au quotient et interprétation du reste


Trace écrite / bilan : Évaluation ; fiche personnelle actualisée.


ANNEXE 1 — Le sens de la division et la technique  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
DEUX PROBLÈMES QUI SE RESSEMBLENT
Problème A — LE PARTAGE
1. « J'ai 24 billes. Je les partage entre 4 enfants. Combien chacun en reçoit-il ? »
1. Je connais le NOMBRE DE PARTS (4). Je cherche la VALEUR d'une part.
1. Je distribue une par une.
Problème B — LE GROUPEMENT
1. « J'ai 24 billes. Je fais des paquets de 4. Combien de paquets ? »
1. Je connais la VALEUR d'un paquet (4). Je cherche le NOMBRE de paquets.
1. Je regroupe par quatre.
LE MÊME CALCUL, DEUX SENS
1. Les deux se résolvent par 24 ÷ 4 = 6.
1. Mais ce ne sont pas les mêmes situations.
1. Savoir reconnaître les deux aide beaucoup pour les problèmes.
MON VOCABULAIRE
1. 26 ÷ 4 = 6, reste 2
	Le mot
	Le nombre
	Ce que c'est

	le DIVIDENDE
	26
	ce que je partage

	le DIVISEUR
	4
	en combien je partage

	le QUOTIENT
	6
	ce que reçoit chacun

	le RESTE
	2
	ce qui ne peut pas être partagé


 
LA RÈGLE ABSOLUE DU RESTE
1. Le RESTE doit TOUJOURS être PLUS PETIT que le DIVISEUR.
Pourquoi ?
1. S'il restait 4 billes ou plus, je pourrais encore en donner une à chacun.
1. Donc je n'aurais pas fini de partager.
1. C'est le meilleur outil de vérification de toute la division.
LA TECHNIQUE POSÉE : 736 ÷ 3
D'abord avec le matériel
1. J'ai 7 plaques de cent, 3 barres de dix, 6 unités.
	Étape
	Ce que je fais
	Ce que j'obtiens

	1
	Je partage les 7 CENTAINES en 3
	2 chacun, il reste 1 centaine

	2
	J'ÉCHANGE cette centaine contre 10 dizaines
	j'ai 10 + 3 = 13 dizaines

	3
	Je partage les 13 DIZAINES en 3
	4 chacun, il reste 1 dizaine

	4
	J'ÉCHANGE cette dizaine contre 10 unités
	j'ai 10 + 6 = 16 unités

	5
	Je partage les 16 UNITÉS en 3
	5 chacun, il reste 1


 
1. Résultat : 245, reste 1.
LA TECHNIQUE POSÉE FAIT EXACTEMENT CELA
1. Elle NOTE simplement ce que je viens de faire avec le matériel.
1. « Abaisser le chiffre suivant », c'est ÉCHANGER ce qui reste contre l'unité inférieure.
1. Ce n'est pas un geste magique : c'est un échange, comme dans la soustraction.
MON ESTIMATION (avant de calculer)
1. 736 ÷ 3 : environ 700 ÷ 3, donc un peu plus de 200.
1. Si je trouve 24 ou 2450, je sais tout de suite que c'est faux.
Ex. 1 (★) — Pose et calcule
1. 84 ÷ 3 · 96 ÷ 4 · 75 ÷ 5 · 128 ÷ 2
Ex. 2 (★★) — Pose et calcule (estimation exigée)
1. 736 ÷ 3 · 845 ÷ 5 · 927 ÷ 4 · 638 ÷ 7
Ex. 3 (★★★) — Dividendes plus grands
1. 4 568 ÷ 6 · 7 305 ÷ 8 · 5 040 ÷ 9


ANNEXE 2 — Les pièges et les vérifications  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
PIÈGE 1 — LE ZÉRO AU QUOTIENT (le plus fréquent)
1. 612 ÷ 3
1. Je partage les 6 centaines : 2 chacun, il reste 0.
1. J'abaisse le 1. Or 1 dizaine ne se partage pas en 3 : chacun en reçoit ZÉRO.
1. Je DOIS écrire ce zéro au quotient !
1. J'abaisse le 2 : j'ai 12 unités. 12 ÷ 3 = 4.
1. Résultat : 204 (et non 24 !)
LA RÈGLE QUI ÉVITE CE PIÈGE
1. À chaque chiffre ABAISSÉ, j'écris UN chiffre au quotient.
1. Toujours. Même si c'est un zéro.
1. Si j'ai abaissé 3 chiffres, mon quotient a 3 chiffres (ou plus).
PIÈGE 2 — LE RESTE TROP GRAND
1. Si mon reste est plus grand ou égal au diviseur, c'est que je n'ai pas fini.
1. 26 ÷ 4 = 5 reste 6 ? IMPOSSIBLE : 6 > 4, je peux encore donner une bille à chacun.
1. La bonne réponse : 26 ÷ 4 = 6 reste 2.
PIÈGE 3 — LA TABLE MAL SUE
1. La division exige de connaître ses tables À L'ENVERS.
1. « Combien de fois 7 dans 45 ? » → je dois savoir que 7 × 6 = 42.
1. Si mes tables sont fragiles, la division sera pénible.
1. C'est pour cela qu'on travaille les tables tous les jours en calcul mental.
MES TROIS VÉRIFICATIONS
1. LA PREUVE PAR LA MULTIPLICATION (infaillible)
1. DIVIDENDE = (DIVISEUR × QUOTIENT) + RESTE
1. 736 ÷ 3 = 245 reste 1 ?
1. Vérification : (3 × 245) + 1 = 735 + 1 = 736 ✓
1. Si ça ne tombe pas juste, il y a une erreur quelque part.
2. LE RESTE
1. Est-il plus petit que le diviseur ? Si non, je n'ai pas fini.
3. L'ESTIMATION
1. 736 ÷ 3 : environ 700 ÷ 3 → un peu plus de 200.
1. Mon quotient est-il plausible ?
Ex. — Chasse aux erreurs
1. Trouve l'erreur dans chacune de ces divisions et nomme le piège.
1. (divisions comportant les trois erreurs types)
MA FICHE D'ERREUR TYPE
1. Mon erreur la plus fréquente en division : ………………
1. Mon remède : ………………
1. C'est CELLE-LÀ que je vérifie en priorité.


ANNEXE 3 — Interpréter le reste, problèmes et évaluation  [DOCUMENT ENSEIGNANT]
LES TROIS PROBLÈMES QUI ONT LE MÊME CALCUL
1. Calcul commun : 53 ÷ 4 = 13, reste 1
	Le problème
	La réponse
	Que fait-on du reste ?

	« 53 élèves, 4 par rangée. Combien de rangées COMPLÈTES ? »
	13 rangées
	on l'IGNORE

	« 53 élèves, bus de 4 places. Combien de BUS faut-il ? »
	14 bus
	on ARRONDIT AU-DESSUS

	« 53 bonbons pour 4 enfants. Combien chacun ? »
	13 chacun, il reste 1
	on le DONNE dans la réponse


 
LA DÉCOUVERTE MAJEURE
1. Le calcul est le même. Mais la réponse dépend de la SITUATION.
1. C'est l'un des rares moments où les mathématiques obligent à revenir au SENS CONCRET.
1. Un élève qui répond « 13 reste 1 » à la question des bus n'a pas compris le problème, même si son calcul est juste.
Comment le faire percevoir
1. Poser les trois problèmes À LA SUITE, sans annoncer qu'ils ont le même calcul.
1. Laisser les élèves calculer, puis révéler que le calcul était identique.
1. La surprise est grande, et l'idée s'installe durablement.
LES PROBLÈMES (annexe élève)
1. 1. 96 bonbons sont partagés entre 4 enfants. Combien chacun en reçoit-il ?
1. 2. On range 128 livres dans des cartons de 6. Combien de cartons complets ? Combien de livres restent ?
1. 3. 53 élèves partent en sortie. Chaque minibus transporte 8 élèves. Combien de minibus faut-il ?
1. 4. Un ruban de 250 cm est coupé en morceaux de 7 cm. Combien de morceaux ? Que reste-t-il ?
1. 5. Une école a récolté 736 € qu'elle partage équitablement entre 3 associations. Combien chacune reçoit-elle ? Reste-t-il de l'argent ?
1. 6. (★★★) 245 élèves doivent être répartis en groupes de 8 pour un atelier. Combien de groupes complets ? Combien d'élèves dans le dernier groupe ?
Évaluation (version ★★, sur 20)
1. 1. Pose et calcule (estimation écrite exigée) : 736 ÷ 3 (4 pts).
1. 2. Pose et calcule : 612 ÷ 3 (attention !) (4 pts).
1. 3. Vérifie ta division de l'item 1 par la multiplication (3 pts).
1. 4. Cette division est fausse. Trouve l'erreur et nomme-la (3 pts).
1. 5. Problème de partage avec reste à donner (3 pts).
1. 6. Problème où il faut arrondir au-dessus (3 pts).
Version ★
1. Dividendes à 2-3 chiffres ; diviseurs 2, 3, 4, 5 ; gabarits fournis ; table de multiplication AUTORISÉE ; matériel de numération autorisé ; item 2 sans zéro au quotient ; problèmes avec schéma amorcé.
Bonus ★★★
1. « Invente trois problèmes qui se résolvent tous par 47 ÷ 5, mais dont les réponses sont différentes. »
LE POINT PÉDAGOGIQUE CENTRAL
1. La division posée doit être construite À PARTIR de la manipulation.
1. Sans le matériel de numération, la technique reste une recette incompréhensible : les élèves « abaissent » sans savoir ce que cela signifie.
1. Avec le matériel, « abaisser » devient « échanger une centaine contre dix dizaines » — ce qu'ils connaissent déjà depuis la soustraction (période 1).
1. Prendre le temps de la manipulation collective avant la technique n'est PAS du temps perdu.
Le zéro au quotient
1. C'est l'erreur la plus fréquente et la plus coûteuse (204 devient 24 : un facteur 10 !).
1. La règle « à chaque chiffre abaissé, un chiffre au quotient » est le meilleur remède.
1. Elle est simple, mécanique, et vérifiable.
1. L'estimation la détecte aussi immédiatement : 612 ÷ 3, c'est environ 200, pas 24.
Erreurs types en CM1
1. Le ZÉRO au quotient oublié.
1. Le RESTE supérieur ou égal au diviseur.
1. Tables mal sues : erreur dans la recherche du quotient partiel.
1. Mauvais alignement des chiffres du quotient.
1. Soustraction intermédiaire erronée.
1. Interprétation du reste inadaptée à la situation.
Ce qu'on ne fait PAS en CM1
1. La division par un nombre à DEUX chiffres : c'est du CM2.
1. La division décimale (quotient à virgule) : c'est du CM2.
1. On s'en tient à la division EUCLIDIENNE par un chiffre.
Le lien avec le calcul mental
1. « Diviser, c'est chercher un facteur manquant » : ce lien, travaillé en calcul mental cette période, est essentiel.
1. Un élève qui sait ses tables à l'envers divise sans peine. Un élève dont les tables sont fragiles peine sur chaque étape.
1. Le travail quotidien des tables est donc directement au service de cette séquence.
Pour une classe CM1/CM2
1. Le CM2 travaille la DIVISION DÉCIMALE et la multiplication de décimaux ; le CM1 construit la division euclidienne par un chiffre.
1. La séance sur LES DEUX SENS DE LA DIVISION (partage / groupement) se mène en COLLECTIF COMPLET : les CM2 en ont souvent une maîtrise fragile.
1. L'INTERPRÉTATION DU RESTE est également commune et très rentable aux deux niveaux.
1. La manipulation avec le matériel de numération profite aux CM2 qui n'auraient pas compris le sens de « abaisser ».
1. Les CM2 peuvent vérifier les divisions des CM1 par la multiplication : excellent réinvestissement.
1. La fiche d'erreur type est commune.


ANNEXE 4 — Projection 1 — Les deux sens de la division  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
Deux problèmes qui se ressemblent
 
LE PARTAGE
« 24 billes partagées entre 4 enfants. »
Je connais le NOMBRE de parts.
Je cherche la VALEUR d'une part.
 
LE GROUPEMENT
« 24 billes en paquets de 4. »
Je connais la VALEUR d'un paquet.
Je cherche le NOMBRE de paquets.
 
Le même calcul : 24 ÷ 4 = 6
Mais ce ne sont pas les mêmes situations.
 
Le vocabulaire
26 ÷ 4 = 6, reste 2
DIVIDENDE · DIVISEUR · QUOTIENT · RESTE
 
LA RÈGLE ABSOLUE
Le RESTE est TOUJOURS plus PETIT que le DIVISEUR.
 
Sinon, je pourrais encore en donner une à chacun.


ANNEXE 5 — Projection 2 — La division pas à pas  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
736 ÷ 3, avec le matériel
 
1. Je partage les 7 CENTAINES en 3
→ 2 chacun, il reste 1 centaine
 
2. J'ÉCHANGE cette centaine contre 10 dizaines
→ j'ai 13 dizaines
 
3. Je partage les 13 DIZAINES en 3
→ 4 chacun, il reste 1 dizaine
 
4. J'ÉCHANGE contre 10 unités → j'ai 16 unités
 
5. Je partage les 16 UNITÉS en 3
→ 5 chacun, il reste 1
 
Résultat : 245, reste 1
 
La technique posée fait EXACTEMENT cela
« Abaisser », c'est ÉCHANGER.
 
Ce n'est pas un geste magique.
C'est le même échange que dans la soustraction.


ANNEXE 6 — Projection 3 — Les pièges de la division  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
PIÈGE 1 — LE ZÉRO AU QUOTIENT
612 ÷ 3
 
Je partage les 6 centaines → 2 chacun.
J'abaisse le 1. 1 dizaine ne se partage pas en 3.
Chacun en reçoit ZÉRO.
 
Je DOIS écrire ce zéro !
 
Résultat : 204 (et non 24 !)
 
LA RÈGLE QUI L'ÉVITE
À chaque chiffre ABAISSÉ,
j'écris UN chiffre au quotient.
Toujours. Même si c'est un zéro.
 
PIÈGE 2 — LE RESTE TROP GRAND
Reste ≥ diviseur → je n'ai pas fini.
 
MA VÉRIFICATION INFAILLIBLE
DIVIDENDE = (DIVISEUR × QUOTIENT) + RESTE
 
(3 × 245) + 1 = 736 ✓
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